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r' QUE VOTRE RÈGNE ARRIVE l

^o

" JE SUIS VENU APWIflTER LE FEU SUR LA TERRE.
ET QU'EST-CE Qu£ JeVeUX, SINON QU'IL S'ALLUME T

•••• (LUC, XIII, 49).

PRATIQUE ESSENTIELLE DE L'APOSTOLAT
Offrande de la Journée aux Intentions

du Cœur de Jésus.

Divin Cœur de JÉSUS, je vous offre, par le

Cœur immaculé de Marie, les prières, les œu-
vres et les souffrances de cette journée, en répa-
ration de nos offenses et à toutes les intentions
pour lesquelles vous vous immolez continuelle-

ment sur l'autel.

Je vous les offre, en particulier, aux intentions
recommandées aux Associés de l'Apostolat pour

h ce mois et pour cette journée. Ainsi soit-il. i
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Les Pères de la Compagnie de Jésus, char-

gés de la publicatiq» du Mbssagbr Caka-
DiBN DU SACKfe-i^uK, acceptent volontiers

d'aller gratuit«nent prêcher dans les pa-

roisses et les maisons d'éducation, soit pour

y organiser rAppst^at de la Prière et ses

diverses branche, êoh pour y raviver la

ferveur des Associés là où cette CSuvre est

déjiétablie.

On est prié de s'adresser à cet effet au

Directeur du MBSSAO^it,

144, Rue Bleftry, MmêrM,

m
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htttreiiz et il Ittir donne à toui lesmoyeni de parvenir
an bonheur éternel. *' liieu, dit ftint Paul, vent que
toua les hottiniee soient sauvés et parviennent à la

connaissance de la vérité '* (Rom. zi, 34). Un père
tendre et aitnant ne voudrait^ le salut de ses enfants ?

Dieu ne voudrait pas sauver {bnlpnde, lui qui Taaimé
jttiqu^à lui sacrifier son Fils hAi^nt ?

Accuserons-nous Jâsus-CBdà^ venu du ciel pour
ramour de nous ? Jâsus, quÇ s|eat livré et a versé jus-
qu'à la dernière goutte de soti;;f|^iig pour le rachat de
tous? Jésus enfin qui a laissa ,Ai;p( hommes son corps
en nourriture, son sang en bfettVfge et qui s'est fait,

di^is la sainte Eucharistie, le''compagnon, le soutien
et le consolateur de tous dana^ ce^ lieu de pèlerinage ?

3.— C'EST LA FAUTE DES ttOÛMES EITX-M^MES.
•

U est donc évident que si le^/ls grand nombre des
peuples vit encore dans l'crrejur ou le vice, il ne faut

-a'en prendre ni à Dieu ni au «Sauveur, mais bien au
liiluvaiB vouloir de ceux qui *ftc* perdent, ainsi qu'au
manque de coopéraUon des bons à l'ceuvr^ du salut
des ftmes.

I>ieu, en effet, aj^le tous les hommes à mériter le

Ifnheur éternel
; il les invite tous au banquet céleste,.

à tous il donne les grâces nécessaires pour y parvenir ;

mais chacun est Ebre d'accepter ou de refuser ses
bienveillantes invitations, de coopérer à ses desi^ins
de miséricorde, cm de les rendre ine£Bcaces en les re-
jetant

Quand tteu commande an monde matériel^ les
<s|iBes secondes avcit^^ et inertes lui prêtent iiéces*

si''-

i^efe'
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•airement leur concourt, et les volontéi diTinee lont
toujours absolues et efficacet. Mais dèa qu'il t^agit ds
rhoc jne doué de libre arbitre, c'est autre diose :

rhomme peut à son gré corretpondre à la grâce et
lauver son Ame ; mais il peut aussi se laisser dominer
par siès passions perverses, faire le mal et se damner.
Dieu veut sérieusement«auver l'homme, mais il ne

le fera pas malgré lui, ni sans sa libre coopération.
I^e ciel est une récompense qui ne sera donnée qu'à
celui qui l'aura méritée.

* * Tous ont eu leur jour de salut ' ' (2 Cor. vi, 2), tous
ont entendu à certains moments de leur vie la voix de
Dieu les invitant au ciel ; mais le plus grand nombre
ont endurci leurs cœurs à ces divins appels et ont re*

fusé d'obéir. *' Depuis que ce Soleil de vérité s'est

levé sur notre horizon, dit saint Augustin, aucun
homme n'a plus sujet de rejeter sur les ténètnes d<mt
il est environné, la responsabilité de ses égarements
(In Psalm. xviu, 7)."

4*— ItFAUTPOUltTANTl^BSSAUinaL! |

Mais que faire? Si les hommes «ont tellement i4^
«tinés qu'ils refusent d'ouvrir les yenz à la vétÉké;
«^ils sont si endurcis dans leurs pécliés qu^ilspenMMit
à mépriser les tendres invitations de la miséricorde di-*

vine, est-ce qu'ils faut les abandonner â leur aveugle^
ment et à leur endurcissement et les laisserse prée^^
terdans l'abtme sans un effort pour les tetenif ? Ile

pourrions-nous, ne devrion»>nou8 pas les arrêter dans
leius chute vers l'enfer comme on saisitAU jMiSiigenM'
4ésespâré qui va sejeterâ la xiyjixei

•"",)
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OqI, Miit^btflA, ti'ttt 6e que noiit dei^mt ftife et et
qttt Difu deoMBde que nous ftitiotit. Dieii nom dit

«aj<liif(l*hiii ce q«e le tnaftre dui fentiti disait à tes ter-
Titmiii dam la parabole de râyangile (Luc, nv, 33> :

*' Allés dant les cheniitia et le long dea baiea, et pre»-
ics d'entrer ceux que vous y trouverez -— eompeUe in^

imnt— afin que ma nuUio»aoit remplie."

5.— COMHSltT LSS &AUVSR ?

Bifmier nu^yen : I4K prI^dication, cbovsb db

C'ëit dans ce but que JÂsiTS-CBmisT a fondé aon
m^fiâ^ et qu*il envoie jea apdtrea jnsqu'auaEeztrémitéa
4e là terre. " AUéE, leur dit-il, enseignes tontea lea

ll^onB, prêchez à toute créature ; celui qui cioitu et
lera baptiaé aéra aauvé ; cnûxà qui refuaeia de croire
aéra condamné (Marc, zvi, 15, 16).

La prédication évangélique, l'apoetolat de la parole,
l^aat ie^premier moyen employé par Dieu pour ra^
Biliier lea émea dans les voies du aalut

L'égliae n'a paa fajUH à sa missiotâ ; elle a de toni

Imfp envoyé partout ses missionnaites, inculquée
IdiiTaes ministres le grand devoir de l*apoatolat ; elle
n'A oessé de susciter lea vocations apostoliques afin de
pripçurer de nouveaux moissonneurs d'Ames et de ga^
gner le momét entier à son divût Époux.
H«i8 ici encore le libre arbitre de l'boti^ne est sou-

veÉt vtttfifmster les desseins miséricordieux de Dieii
et de son ^Ùaè. Les instrum^tta ckofaiia pi^ bleu

1^ èoaqpiéiir ka taàm n'ont paa teitjom ^rnsfùt
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X^ fiimtnON DO «AI^UV SA8 AlOti . 7

leor noble mhàtm. 8i râgliK ««u'iet Pmil, «• FrAn-

çoliZjKvIer et set Fnmçdt de Saies, qui ont consacré

lettftlbrces et leur vie entièie à la conquête des âmes,

elle a anssi eu. la* douleur de voir des Arius et des I^u-

thersVachamer à leur perte aveo une rage infernale.

81 un grand nombre de jeunes gensse sontrendus fidèle-

ment à l'invitation du Maître qui les appellait au mi-

nistère apostolique, combien, hélas ! ont résisté à rap-

pel divin et n*ont pas voulu,' au grand détriment des

ftmes, prendre la place qui leur était destinée parmi les

ouvrtert évaagiliques !

Deuxième moyen : Ijl PRiifiRB, devoir ds tous.

Ifab il 7 a plus. Dieu, dans Téconomie de sa Pro-

yldenoe, n'appelle pas seulement les prêtres à la con- ^

quête des ftmes ; il y convie encore tous les chrétiens :

** Dieu, dit le Sage, a confié ft chaque homme le soin

de son prochain** (Bccli., xviii, 12). Si tous ne

peuvent se livrerà Tapostolatde la parole, tous peuvent

taereer l'apostolat de la prière, d'où la prédicatk^tt

apostolique tire son efficacité. Il ne suffit pas que ^
pafole de Papâtre frappe l^oreille du pécheur, il faut

encore que lagrftce de Dieu la fasse pénétrer jusqu'à

son esprit et à son coeur. C'est la grâce seule qui con-

vertit ; c'est elle qui terrassa Saul sur le chemin de

Demas, qui fit rentrer l'enfant prodigue en lui-même

et le ramena aux pieds et dans les bras de son père.

Voyes cet homme qui a négligé ses devoirs religieux

peiidant de longues années et s'est abandonné à tous

ki vices. H ne va {dus à Uéglise et n'entend plus de

piéSàaalàiWM» Soudain, ptmrtanl, une lumière fi^ppr

*1

"il

'r»4
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^6iq[Hit, il est tortufé par les remords de sa coït-

^iâiliee ; hi crainte des j^igeaieatsde BieuleveaipUtâe

teniiir,% souvenir des joies el^dn boolmir de sa ^v-
mière communion rattendrit; ime Jàiie^te^tiisbii le

pousse et, comme tm autre prodigue, il va se |i^ «n
sanglotant aux pieds du prêtre: il est converti. Qui
Ta ainsi changé ? La grâce de Dieu que lui ont sans

doute obtenue les prières de sa femme, de ses enfants

et des saintes âmes à qui on Pavait recommandé. Que
faut-il donc pour convertir le monde et forcer, pour

ainsi dire, les volontés rebelles des pécheurs à revenir

à Dieu? Une plus grande effusion sur le monde des

grâces efficaces de Dieu. Ces grâces Dieu les a pro-

mises â la prière et il les donnera, si nous les lui

demandons avec instance.

C'est pour cela que le grand Apôtre invitait si ins<

tamment les premiers fidèles à prier pour le salut du

moude. ** Je vous^conjure surtout, écrivait-il à Timo-

thée, défaire adressera Dieu des supplications, des

prières, des demandes et des actions de grâces pour

tous les hommes. . Car c'est une chose bonne et agré-

able à Dieu notre Sauveur, qui veut que tous lés

hommes soient sauvés . .^^SUS-Christ,Dieu ethomme,
s*est livré lui-même pour le salut de tous. .'* (i Xim.,

II, 1-6).

-%>



PEUXI^ME ?ÂRTm

L'Apostolat do Ui PrièM

I.— SON BUT.

DepoisMint Fftiil, la«cène s'estagraiiclie. Ilnes^ss^

plus de convertir Tempire roomin et quelques awtfès

contrées voisbiesioetit millibnsd'hommean pins; ttest

question de sauver tont le monde InfidMe onvçrt il'&>

vad^e par le glaive on par la sdenoe, un niffîfaûd

d'iKMiinies an moins ; il ne s'aj^t plus de ccnisèrver là

foi à mi QtL deux nulUons de catibbliqnes, penéculés

pi^ les proconsuls romains ; fl est qnestion de msint^

ntr dans la vérité deux cent cbi^uinite millions 4^ car

t&oliques menacés par rindiffénmce on l'atb^itttte.

t'Aportolat de la Ptièie vient donc à son Henre. H
propose aux chrétiens du dix-nenvièi%siède le mAmé
bntque saint Paul indiquait aux premiers chrétiens.

1^ sahit de tous iM hommes» kprc^agation de la £oi

dans le monde chrétien, en un miot, le complet avèae*

ment du règne de iMeu par les intercesirîonsdu Coeur

de Jésus, tel est le but de l'Apostolat.

2.— SBS MOYRNS

Bt à quels moyens cette c^vre iait^eUe appd pomr

attehidx« son but? Aux mêmes qu'énuméndt le grand

apètte. Saint Paut^^aae tf» fidèki d'dBl^â Dieu,

^<mr le sdut dn mondeiîdie constantessn^^iHâations, 4»-

'31
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Htanttoutses les lonnefl possibles de la priète : obsicm^
Hmei, praHones, posiulaiiones, gtatiùtum acOones,
t*Apostolat, empruntant lesidées et presque le langage
de TApôtre des Gentils, reconunande aux Associés
d'offrir à Dieu, en union avee le divin Cœur, pour le
salut du mon^e, toutes leurs prières, toutes lents ac-
tions, toutesleuiB souffrances; il les engage en même
t^ips à recourir à la reine, à la patronne, an modèle
d^ apôtres, la Bienheureuse Vieigé Maris, et aussi à
faife, dans lé: même but, de fréquentes communions
réparatrices.

Saint Paul, pour exciter lai ferveur des fidèles, leitf
montre Jâ$us*CiCR|S7 moment sur la eroix pour le m-
chat du monde, I^'Apostolat découvre à ses à^nteesle
Cœur sacré4*oii a coulé le sang divin, rançon de nos
ftmes : U vent que nom imiadons nos prières à ses di-
vines intercessions. Alns^ à dix-neuf siècles de distant
ce, l'Apostolat répète la loi du Mattte et le commen.
taire du disci|de ; il n'est que l'écho de la doctrine de
Jieiim-CHRiST et du grand apôtre*

3.— NOS umotÈê BKVBRS ViLtomoM,

Si nous voulons procurer à cette oeuvre éminemmttil
apostolique la diffusion qtî'dle mérite, nous avons un
triple devoir à remplir envers elle : l'estimer, l'estinie

devant se trouver à la base de tout dévouement sérieux|
hi pratiquer, condition essentielle pour le bien f^hfe

oôs^^mire ; la répandre, une oeuvre ne faisant*du

titen que dans la mesure de sa diffusion.

IMiiions4e à Gftuie de son ei^
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«)n est e^cceUent dansson ^tout apoitoUque : nous
venonsle le voir.

.

^)n est excellent dans son grand moyen d'action : At
pnère, U prière ce lien mystérieux qni nnit la terré
au ciel I ï,a prière, te puissant aimant qui attire ft
nous le Cœur de Dieu et nous le rend propice, malgré
nos misères et nos infirmités! Fussions-nous même
persécuteurs de r%lise comme Saul, dès que nous
pnons, Dieu vient à ncms pournous pardonner ou nous
envoie un autre Ananie pour noua remplir deson Esprit
* I<e Seigneur dit à Ananie : I^vez^ous, et allez c^tas

• la rue qui s'appelle Droite, et chercher dans la mid-
!f8on de Jude unnommé Saul de Tarse, car il est e«
prière, Ecceenim orai " (Act ix, 12). I^a priète ce
levier tout-puissant misa notre disposition pour soûle-
ver le monde écrasé sous le poids du pédié et le Borfttr
jusqu'au ciel I

^

r)n est exœUent par les dévotions qu'il nous faitpfa-
tiquer : ta dévotion au Soùrè-CœurA douce et si con-
solante, et qia, nous assure Uon XIÏI, " l'on peot
appeler aujourd'hui un caractère distinctif de l'%l|ié,
l'arche de sbn salut, le gage de son . futur triomphe, lé
fondement de toutes nod e^ïérances dans un av«ni^
meillenr."*- Ladèvotion à Mari« et à son Qeur /m-
maculé, ce réservoir habituel et ce canal néêessaire de
toutes les grâces qui se répandent du Cœur de Jést»,comme de leur source. C'est par le Cceur de MAmm
que nos Associés offrent chaque jour au Cœurde Jist»
leuïsprièrBSi leurs œuvres et leuis souffrances, afin
" de s'assurer le concours d'uneMèfe sipuissante dans
le i^iuE apostolat du salut â«l âmes" (Stat, Ifl).^

>-<*>' '•
»

^ ^^y^



iiai.

lÊ.

laiêw^iàn à VadombU Sacrement, qiii groupe tous

no9 Apwciés autour du saint Tabernacle, qui te» attire

en foules compactes à la Table sainte afin "d'apaiser

le Saci^^œur de Jésus irrité par les péchéa d^

ttoBUiie» et de le rendre favorable à nos prières."

5.-^ AVAirrAGBS sPEunww dk 1:.'AP08T0I*AT.

Bstimons-le à cause des avantagés spirituel» qu'il

non» pcocuxe : il nous donne un nouveau droit à l'ami-

tié du Cœur de JÔ80S, puisqu'U a pour objet d'établir,

entte ce divin Cœtïr et nous, cette communication d'in-

tétèts et de sentiment»qui constitue la véritable amitié;

il enrichit toute» nos œuvre» d'immérité spécial, parce

qu'a ks anime de» plu» exceUente» intention» qw
puisse se proposer le chrétien, la charité dan» son ex-

èicice le plus parfait ; il communique à toute» nos ac-

tion» età no» souffrance»une efficacité toute apostolique

par leur union avec le» intentions dû Cœur de JlîStfS ;

flBoas dimneia douce espérance que nousobtiendrons

d'autant plu» efficacement le» gi&ce» dont non» avon»

besoin pour nbu»4nêmes, que nous mettrons plus gé-

néreusement le» intérêts de Dieu au-dessus de» nôtres;

il augmente ootie courage et notre ardeur à nous

dévouer pM" la pensée de» immenôe» intérêt» qui sont

ternis entre no» main» ; il nous fait entrer en comtau-

nicaticm de prière» et de mérite» avec plus de vingt

millions d*Associés, g^t^upés autour de plus de soixante

tidUe Centreslocaux dans toutes le» contrées du monde,

et avec tous les grands Ordres rel^eux et Congréga-

ti0i» td^oses, qid prienti travaifl^ et «mffeent

«RiUikm avec oou» sur tous lespoints du globe ; îl taet
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à notre disposidoii plut de i8o ii^diUgeiicet plénièret

chaque année et, chaque jour, un très gran^ nombre
d'indulgences partielles ; enfin, il nous donne le droit

de voir se réaliser à notre ig^irà les promessesde Kotre*
Seigneur Jâsos-CHRIST en faveur de ceux qid honoceiit

et s'efforcent de faire honorer son divin Cœur.
-^4
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parce

I que
n ex-
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6»— KSTIBIK DS ZiEOZr XZn POUIL CaP08V0Z^Y«

Bstimons-le enfin à cause de la nngulière estime qne
8a Sainteté I,éon XIII a pour lui, et dont nous avons

despreuves abondantes dans ses actes publics. Conten.

tons nous d'en donner une ici. ** Vous représentes,-*

disait-il en 1893 à une députation de l'Apostolat de la

^Prière,-^ une des associations les plus chères à Notvè

cœur, VApostolat de la J^rière, plantt nouvelle qui

«mbellit et réjouit À grandement aujourd'hui le par-

terre du divin Jardinier^ Bien que néerécemmentd^na
humblegerme, cette plante atteint déjà des proportioas

gigantesques et son .ombre bienfaisante s'étend wat

tout le monde chrétien, en réunissant autour d^elle

d'innombrables multitudes de fidèles de averses

Hâtions, unis ensemble dan* une aeule pensée, dans

ime.commune intention et dans une même pratiquedt
pieux exercices et de vertus chrétiennes.

** Cela seul, sans compter d'autres mérites, «nffirdi

pour vous assurer un titre spécial à Notre aflecâon^

car Nous avons toujours favmrisé et encouragé w^ksm

Société) et chaque mois Nous avons béni l'Inlea^mi

^ui estpériodi^pticmi4 Miign^^

" 1

M
j"^
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7*-o |K>Tni PAVONS jmATlfiimiL NOUS-Mto^,
^

X*AP08ÏOX,4X.

Pntiqiiotit bien nous-mêmesrApostolat, si nous vou-

lons le bien faire comprendre. Il est de la plus haute

importance que nous fassions expressément et exacte-

ment» dès le matin, notre offrande ou consécration de

toutes les œuvres de la journée aux intentions du

Sac^é-Cœur et pour les fins de rÀpostolat. C'est là la

pratique essentielle de la sainte Ligue. Cette offrande

si ti^pos^Uque nous vient de la B» Haxguerite-Marie,

qui Ta apprise du divin Maître lui-même: ** Jaunirai,

dlsatt^élle, toutes mes oraisotts à cdles que le Sacré*

Ccàur de }is$Vê fait pour nous dans Thostie .... En
tout ce que je ferai ou je souffrirai, j'entrerai dans

ce Sacré-Cœttr, pdur y prendre ses intentions et pour

m'niiir à lui (T. I, p. 195).

Mais ne nous contentons pas de cette offrande faite

le matin; revêtons-nous-en, pour ainsi dire, comme

d'un vêtanent qui ne nous quitte jamais. Il nous fau-

droit l'aspirer et la respirer comme on aspire et respire

l'air. Puisque les intentions de l'Apostolat ne sont

autres que les kitentions mêmes du Coeur de Jissus,

pcatiquef nétre CEuvre de la sorte ce sera remplir dans

touto m perfection le grand précepte de l'ApÔtfe :

** StefnxKiukez en vous-mêmes lea sentiments de JlsstJS-

c»Ri$t (rmiip., n, 5).

Agissons de la même manière à l'égard des autres

pratiques de l'Apostolat : ^offrande à Marie, la Com-

munion réparatrice, l'Heure sainte, J^ius notis nous

^i^ '•> ij_j^*i_

T * -,'- ^**i .- .«(f V-'. K- '
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BâontMtàinê ft cet belles dévotioiit, et plus nous les ai-

liieioiit et plut notfe exemple aéra salutaireaux autres.

8.— NOUS DEVONS 13 KiPANDUt DS TOUTES

NOS FORCES.

^ Il Bnfin, répaudons de toutes nos forces Tœuvre de

l'Apostolat autour de nous ; nous ne pouvons rien faire

de plus agréable au Sacré-Cœur et de plus utile aux
ftmes.

Approuvée à maintes reprises par le Saint-Siège et

par presque tous les évèques du monde, cette C^vre
devrait, ce nous semble, à cause de sa fécondité et de

sa simplicité trouver place dans toutes les paroisses,

dans toutes les communautés et dans toutes lesmaiaçms

d'éducation.

9.—- FÂCONDITÂ DE VAPOSTOI^T.

a)n régénère laparoisse,-^ Noos neconnaissops au-

cune œuvre aussi efficace que l'Apostolat de UrMèf»
pour régénérer promptement une paroisse, s'il y '(oùê-

serve son cachet d'œuvre de zèle et de prosélytisme

indiqué par son nom, c*est-à*4ire si on l'y organise so^

' lidement selon la méthode indiquée dans le manuel de
l'dîuvre. n y développera infailliblement l'esprit

chrétien, l'esprit de prière, l'amour de l'Église, le zèle

tkour le salut des ftmes, une dévotion solide au Sacré-

Cœur, à la Sainte Vierge, et ïâ réception fréquente des

sacrements de Pénitence et d'Eucharistie.

I^'active coopération des'Zéli^teurs ou des ^Sélatrices,

ces instruments choisis du Sacré-Cœur, décuplera le»

moyens d'action 4u curé et de ses vicaires pour Vf^
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•irtw. Or, c'istmridéedarAportdât-.roffrÉitdellii

Coeur d« J48W8 de tout c« que Voii liât, turtoiit cette

ofihmde renottvd^Se souvent dwant le Jour et peaeée,

PW tàsui dire, à Vétat d^haWtude, tumaturaliae toutes

Q ections, lesrevêt d'un cachet apottoUque ; èUe élève

aifectement le religieuxou lareUgieuwàU vied'untoii

an Sacré-Coeur et en tait uni^toe actif du aalut des

âmes.

CEnvre trèi féconde et pourtant d'une trèsgi^e

implicite et, par U, facUe à étoblir et à maintenir,

a) Sim^iciU dans Ntablissement-- Le Directeur

diocésain délivre un Diplôme d'agrégation de If pa.

toisse (communauté ou collège, etc.) à l'Apostofatet

iustihie le Directeur local avec rapprobation de l'éyê-

que, et c'est tout ; le centre est érigé.

b) SimpUcUè dans PenrôUmeni des AssocUs.— 'U

Directeur local dioisit des Zélateurs on des Zélatrices

pour ptendre les tioms des Associés et leur remettre

leurs billets d'admission, et un Secrétaire pour inscrire

ces noms sur le registre, «n peu de temps renr^l©-

ment est lait sans surcroît de tiavall pour le IMrectei^.

c)SimpHcUiHtfficaeitêdansParganisaHan.^Tl9»

suffit pas d'enrôler les Associés; il faut les instnto,

les former en bataillons, leur donner le mot d'ordre

«fttt deies «ni' «a^tre eux et de mettre de l'entente

dwisjesdlwi» «entres de l'CS^ c'est cette u^on

qui faitU force, tout cda se fait par l'oigeaisation

^Qï^isaines de litl^gue. Charpie Zâat^urfora^
^fti^Wil^Mrarimi^ttssement qnilui a été ailliw

"»)!
)'

iVj
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purk Direetenr ; il prélève chaque année de chaque
iànedé ime petite çotimtion de cinq centina pour pro-
ÇBwr à la Quiniaine un abonnement collectif au
MmmanM. du Sac&^oqur, que chaque Associé lira

à tour de rMe
;
pour procurer aussi à chacun son billet

menanel, qui contient le mot d'ordre pour le mois sui-
vant, c*est4-dire les intentions générales et particu-
Mèrea proposées aux prières, les fêtes et les indulgences
du inoi% le jour de la communion générale, le Patron
asaigné à chacun, etc.. C»est au Tsrésorier, Tagent des
abonnements, que les Zélateurs remettent les cotisa-
tlona perçues et c'est de lui qu'ils reçoivent le Mbssa-O^ etc., au cours de leur réunion mensuelle, présidée
par It Directeur.

]> Directeur réunit donc ses Zélateurs une fois le
tnois, ordinairement le quatrième dimanche ; il les ins-
truit, les encoura^. Ceux-ci voient ensuite;leunAsso-
désp leur remettent leurs billets du mois suivant, leur
communiquent, au besoin, les messages du Diiectéur,

font circuler parmi eux le Messager. I^ mot d'ordre
est ainsi donné sur toute la ligne ; le Directeur l'ex-

plique encore et lui donne une dernière impulsion au
commencement du mois, soit au prône de la messe du
dimanche, soit à la réunion des Associés, là oCt ^e
peut se faire.

Si l'on fait attention que ce qui vient de se passer

dans ce centre a également eu lieu eu même temps
dans les soixante mille centres de rApostolat, l'on

pourrase faire une idée de la force immense de TC^u»*-

Vie pour le bien ! Plus de vingt millions de personnes

Cèéiâéant à la mtoe direction, demandant à Dieu la

'tr

m

t. ^j^ tt.A-g^. *v -jfa^.
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même grâce, consacrant dans ce tmt, chaque jour «t

même plusieurs fois par jour, leurs prières, leurs ac-

tions et leurs souffrances au Cœur de jAsus I Vrai-

bent il nous est bien permis de dire : Digitus DH est

kiCy le doigt de Dieu est fW, et l'on peut comprendre
pourquoi Sa Sainteté Won XIII pouvait déjà écrire

au regretté P. Ramière en 1878 :
** Vos efforto doivent

nécessairement amener la propagation du culte du
Sacré-Cœur et fortifier la foi et la charité des fidèles:

il est impossible qu'ils ne soient pas salutaires au
peuple chrétien, et qu'ils ne hâtent point les jours de
la miséricorde."

OONOLUSION.

«N AVANT ! DIBU I.K VKUT !

A ce cri, nos ancêtres prenaient la croix et volaient

à Jérusalem à la délivrance du Tombeau du Christ

tombé aux mains des infidèles.

Une croisade non moins noble et non moins urgente
s'offre aujourd'hui à nous : la xroisadc, la Ligue de
prières et de zèle en union avec le Sacré-Cœur.
Ce n*est plus le Tombeau du Christ qu'il s'agit de

délivrer des mains des infidèles, mais bien les âmes
rachetées par le sang du Christ qu'il nous faut arracher

au démon et sauver de l'enfer.

Les Croisés portaient la croix sur leur poitrine ;

c'est encore la croix qu'il nous faut prendre, mais la

croix surmontant l'image du Cœur de Jâsus, entourée

d'épines et environnée des flammes de î'àmour ; e*est'

Vimigne du Sacrè-CœUr que notre Ligue veut q[uè

^L^.Z^^ll£,
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nottt pcMTtioiis ttir nos cœurs à la conquèU des âmes.

Le cri de guerre des Croisés était : JSn avant t Dieu

U PiUi / Le ii6tre c'est : Adveniai rtignum tuum f

Qtêg votre règne arrive / Nous voulons que Dieu règne

par le Cœur de Jitsus sur tous les cœurs, dans toutea

les familles, sur tous les pays.

Les Croisés avaient pour armes offensives et défen-

sives la lance et le bouclier ; nos armes sont la prière,

toute puissante sur le Cœur de Dieu, le aèle, cette

flamme de la charité qui ne doit Jamais s'éteindre tant

qu'il X aura des cœurs à embraser, des âmes à sauver.

Les Croisés quittaient tout : patrie, amis, pour la

cause du Christ. Plaise à Dieu que tout ceux qu'il

appelle au ministère apostolique, se hâtent de tout

quitter pour courir à la conquête des âmes t Mats Dieu
ne demande pas à tous ce sacrifice. A tous il demande
dans notre croisade que nous mettions en commun
pour les offrir au Sacré-Cœur pour le salut du monde
tontes nos prières, toutes nos œuvres et toutes nos

souffrances, que tout en nous tende â la gloire de
Dieu et du salut des âmes, ce but sublime de l'Incar*

nation, de la Rédemption, de la Mission du Saint-Ks-

prit, de l'adorable Sacrement de l'autel et de l'Église

de JitSilS-CHiiiST.

JBn avant donc! Ùien le ventt
Terminons en transcrivant les paroles brûlantes du

P. Ramière dans la conclusion de son b^iu livre sur
l'Apostolat de la Prière ( i )

:

il) UApûsMiH de la PHin iwr le P. Henri lUMiàRR 4e la
fioaiptt|tde de jfÉsus ; «eptième édition. Volume dé 303 iMtgei
in-ia. Prix6$cU,ànx Bureàiutdu Saeré-Caeur^CQntféal.-'Ce^re

' XttA «it^foi» peu donnu. Il devrait être tu et relu par tous" ateiiM et les directean des âmet, ainsi <iuc~|Mir tous
t4nid6<rftcnt«mincir dani tes vôÇbi de Dieu, aliiier lé

et itaverles iiaca.

',^.- t:i»'
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CONCtUSION 9t

*' Ia cause que nous venons de plaider dans ce livre,

est sûrement digne de votre attention la plus sérieuse

et de votre plus vif intérêt. Arrachéx-vous donc un
instant aus illusions des sens et, recueilli loin du bruit

du monde et du tumulte de créatures, considérss le

malheur affreux de tant d*ftmes qui se perdent ; prêtes

l'oreille aux pressantes sollicitations des dignes ou*

vriers qui travaillent à les sauver et qui implorent votre

secours.
*' O Dieu f quelles voix plaintives se font entendre

et viennent affliger mon cœur !

" C'est la VOIX DK CBS OitNi(RSUX APÔTRBS, qu'ua

sublime dévouement transporte tous les jours jusqu'au

bout du monde. Du milieu des flots de l'océan dont

ils bravent les tempêtes, du sein des nations barbai^s

qu'ils s'efforcent de gagner à Jitsus-CRRiST, de toutes

les contrées de l'univers, ils*tournent leurs regards

vers leurs dévoués frères d'i^urope ; et sans cesse aiù
prises avec l'erreur et l'infidélité, en proie à toutes les

privations, là, sur le théfttre de leurs combats, cbamps
d'honneuf souvent teints de leur sang, ils répètent

avec le grand saint Paul : Frères bien-aimés^ priez

pour nous (I Cor., I, 5). Ils s'écrient avec l'apôtre des

Indes et du Japon, François Xavier :
" Pourquoi l'Bu-

" rope qui surabonde de prêtres et de secours spirituels

" est-elle si avare et si dure envers ces contrées, où pé*
** rissent chaque jour tant de n^illiers .d'ftm^, faute
*' d'une voix qui les éclaire, d'une main qui les

"baptise?"
" C'est la VOIX de i^'^usb ]ei;i«B-M^ME qui gônit

et qui* i^leure. Bile pleure comme Rachel sur ses

11','-
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pauvres petits enfants qui meurent au jour de leur

naissance, avant qu'elle ait pu les régénérer à là grâce,

victimes infortunées d'une cruauté inconnue aux ti-

gres eux-mêmes: ou qui, plus malheureux encore,

tombent à la fleur de leurs ans, déjà consumés par

une corruption précoce, comme la fleur délicate qu'à

flétrie et desséchée le soufle brûlant du désert.

" Elle pleure sur ces innombrables esclaves du péché
qui, morts à la vertu, morts à la foi, morts à tout sen^

timent honnête, portent déjà gravé sur le front le

sceau ignominieux de la réprobation.

" Elle pleure sur ces inforttmés que le schisme et

l'hérésie ont ravis à son amonr, et qui, semblables à
la branche séparée du tronc, n'ont en partage que la

malédiction, en perspective que le feu et d'épouvan-

tables supplices.

'* Elle pleure sur cette multitude plus considérable

encore d'idolâtres et d'infidèles de toute sorte, qui

méconnaissent et blasphèment le nom de Jissus et,

prosternés au pieds d'infâmes idoles, prostituent aux
démons les hommages dus au seul Dieu immortel.

'* Elle pleure.... mais arrêtons-nous. O Égliâe

sainte I ô mère tendre des fidèles, c'est en vain que
nous entreprendrions d'énimiérer tous les maux qui

vous affligent, de rappeler les causes trop multipliées

de vos douleurs, de compter les plaies que vos ennemis,

que vos propres enfants, hélas ! vous font tous les jours.

Nous, du moins, nous mêlerons nos larmes à celles

que vous répandez ; les coups qui déchirent votre sein

perceront auparavant nos cœurs, et nous partagerons

des maux qu'il ne nous est pas donné de guérir.

t '
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*' C*e8t i,A VOIX D« Jésus-CHRiST. DU fond de ces

tabernacles où. le retient nuit et jour captif son incom-

parable tendresse pour nous, un cri s'échappe de son

4ivin Cœur : Je suis venu apporter le feu de i*amour
sur la terre; et que désirê-je autre chosey sinon de Ven
voir embrasée f " Puis, nous montrant ces générations'

innombrables qui, comme des vagues pressées vont se

précipiter l'une après l'autre dans l'éternel abîme :

O mes enfantsy nous dit-il, me laisserez^vous seul tra--

vailleret souffrirpour ces âmes f Mon sang a couU
pour elle ; n^y aura-t-il aucun d'entre vous qui veuille

joindre au moins ses prières aux miennes pour les

^sauver?
'* Qui de nous restera insensible aux ardents et si

justes désirs du divin Sauveur ?

" Que de maux ! que de crimes ! que de souffruices !

O Dieu I où courent ces multitudes aveugles? Biles se

lassent, elles s'épuisent dans les voies de l'iniquité» et

il ne se trouve personne qui vienne leur porter secours,

ni leur tendre une main charitable pour les soutenir,

ni leur faire entendre la voix amie qui console, instndt

. et encourage I

,

'* O Seigneur, qui aimez les enfants des hommes jus-

qu'à dire que vous faites vos délices d'habiter parmi

eux, dilatez le sein de votre miséricorde, afin que les

brebis errantes y trouvent leur asile et leur repos : nous

vous en conjurons par votre propre amour. Vous ex-

aucerez desvœux que vous avez seul pu nous inst>irer;

et réunis tous ensemble par les doux liens de votre

divine charité, nous trouverons accès et grâce auprès

de votre Cœur. *
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«4_ NOTIC9 SUR I«'AFOST6T«AriK9 I^ PRI^K
" VoyiQgeurs sur cette terre miséraMe, nous sotîitnès

iom si faibles, que nous avons besoin de nous appuyer
nuttiiellement sur les bras de nos frères, pour ne pas
succomber dans la route. Mais c*est surtout dans
l'or4re de la grâce et du salut que Dieu a voulu que
nous fussions unis, ta Prièrey tel est le lien qui de
tous les coeurs ne fait qu»un cœur, de toutes les voix
qu'une voix. C*est la prière commune qui fait nôtre
force, c'est elle qui nous rendra invincibles.... Hâtons-
nous d'unir ensemble nos désirs, nos prières et nos
efforts

; puissants par eux-mêmes, ils formeront par
leur union un irrésistible faisceau.

*' O Jésus, vous avez dit, aux jours de votre vie'
mortelle : Là oh,plusieurs seront réunis eh mon nom,
je serai au milieu rf'^iur,— et ailleurs: ''Lorsque
éeii$xou trois s'accorderont à me demander une grâce,
Hà^'^nde qu'elle puisseêtreJe la leur accorderai.''' VL
est temps de nous souvenir de vos promesses. Soyez
Ame au milieu de nous par votre infinie tendresse,
comme nous sommes nous-mêmes unis et confondus
en une même prière. Nous vous .solliciterons, nous
vous importunerons de nos vœux. D'un bout du
monde à l'autre, un concert unanime de gémissements
et de désirs montera jusqu'à votre Cœur. Nous re-
cueiflerons toutes les gouttes de votre sang, pour les
porter jusqu'aux nations lointaines qui ne connaissent
point encore votre nom béni, comme à ces générations
plus voisines qui demeurent aveugles au milieu des
torrents de votre lumière. Nous vous les présenterons
sans cesse, ces frères infirmes, malades, mourants de
la lèpre du péché et des plaies honteuses de l'infidélité,



COKCtUSION 25

[>mtne9

jpuyer

ne pas

t dans

lu que

qui de

is voix

; notre

[âtons-

et nos

»nt par

tre yie

« nom^
orsquè

grâce,

M." n
Soyez

Presse,

ondus

,
nous

ut du
ments

tts re-

ur les

issent

ations

XL des

terons

ts de

aité,

et nous ne cesserons de vous adresser nos demandes et

de pousser des cris de détresse, que lorsque nous au-

rons recueilli dans votre Cœur et conduit au port de

l'éternité bienheureuse ces âmes créées à votre image
et rachetées de votre sang."

APPENDICE

Renseignements pratiques.

I.—NÊCESSITÔ DE I*'ORGANISATION.

On ne doit pas se contenter d^établir l'Apostolat en

enrôlant les Associés ; il faut encore Vorganiser ; c'est-

à-dire grouper les Associés par cercles ou quinzaines;

faire circuler parmi eux le Messager, leur faire dis-

tribuer à temps les Billets mensuels par les Zélateurs

ou les Zélatrices, les réunir de temps en temps pour

les instruire, les convoquerauxcommunions générales,

etc.— C'est par cette organisation que l'CEuvre atteint

complètement son but.

I«'Apostolat, en effet, ne se propose pas seulement

la sanctification de chacun de ses membres, mais il

poursuit encore, comme nous l'avons vu, un but tout

apostolique, qui est la gloire de Dieu par le salut des

âmes. C'est une I^igue non seulement de prières, mais

encore de zèle et de combat pour les intérêts du Sacré-

Cœur. Otez-lui ce caractère de zèle et de prosélytisme,

et vous lui enlevez son cachet propre.

C'est aussi par l'organisation que l'Apostolat réussit

à se maintenir. Les Associés perdent vite l'esprit de

"•/"^
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t*^ii¥i« et en oublient même bientôt les pratiquer, ti

V^éa se contente de l'établirsftntPoiganiaersolidement.

2.— FOKMSS DIVERSES DE I,»AP0ST01yAT.

L*Apostolat de la Prière a cela de particulier qu'il

s'adapte bien aux diverses classes de personnes et aux

besoins particuliers de chacune. Dans certaines pa-

roisses on se contente de l'organiser sous sa forme or-

dinaire pour tous les paroissiens : liommes, femmes, et

enfants. Ailleurson préfère avoir une branche spéciale

pour les hommes, et une autre ppur les jeunes garçons;

de là la Limite des hommes et la BfUU Ligue des Ca-

Ms du Sacré-Cceur, Aucuiie formalité canonique n'est

requise pour l'établissement de ces branches parti-

culières dé l'(Euvre ; il suffit, pour les organiser, que

la parobse ait été agrégée à l'Apostolat par un

iHplème.

On trouvera dans le manuel de l'Apostolat la ma-

nière de procéder.

3.— ICTABUSSEMEMT.

M. le Curé ou l'un de ses vicaires nommé par lui,

commence par demander au Directeur diocésain, ou, à

son défaut, au Directeur du MESSAGER, l'agrégation

de la paroisse à l'Apostolat ; il fait venir du bureau

central du Sacré-Cœur (144. me Bleury, Montréal), les

listes d'enrôlement, billets d'admission, scapulaires

dii Sacré-Cœur, Messagers, billets mensuels, etc. Il

lui suffira de faire connaître le nombre probable des

personnes à enrôler et tous les objets requis lui sont

expédiés aussitôt.

»

.%-i, *> i«.,i&*twn . ^, '!
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I^ Directeur explique ensuite la nature, le but, les

pratiques et les avantages de TCEuvre, en même temps

que le rôle des Zélatrices (i) dans son organisation,,

puis il convoque une assemblée générale des dames

et des demoiselles de la paroisse, afin de procéder à la

f^ormation du Bureau du Conseil de l'Apostolat, c'est-

à-dire à l'élection d'une Présidente, d'une ou plusieurs

Vice-Présidentes, d'une Secrétaire et d'une Trésorière.

(Voir le manuel, p. 43.)

I^ Bureau du Conseil étant ainsi formé, le Directeur

procède, avec 1^'assistance des nouvelles dignitaires,

à la nomination des Zélatrices. Il réunit celles-ci en

temps et lieu, les instruit de leurs devoirs, leur fait

distribuer par la Trésorière les listes d'enrôlement,

billets d'admission, scapulaires, pour l'enrôlement des

Associés, puis commence le travail de la formation des

Quinzaines ; chaque Zélatrice forme la sienne. (Voirie

manuel^ p. 44.)

4.— RECEPTION SOIfENNEI,!,» DES ASSOCIÉS.

Quoique l'admission privée faite, comme on vient de

le dire, par l'intermédiaire des Zélatrices, soit valide,

et, par conséquent, incorpore réellement à l'Apostolat

les personnes ainsi admises et leur donne droit à ses

indulgences, il est cependant préférable, là oii la chose

pçut se faire commodément, que le Directeur, une fois

l'enrôlement terminé, fasse lui-même une réception

solennelle. Ainsi fera-t-il pour les agrégés subséquents.

(i) Nous disond ÎSélatrices, parce que, dans les coinmeiice-

tnents surtout, des Zélateurs ne seraient ^s aussi faciles à

ta-œiver.

j.

'»<*
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Si on led prive de cette cérémonie, les Associés attâ*

cheront moins dMmportance à leur admission et le

souvenir en sera moins vivace et plus vite effacé, sur*

tout s'il s'agit des enfants. (Voir le manuel, p. 46.)

ha, Ligue des Hommes n'est qu'une forme spéciale

de l'Apostolat de la Prière
;
pour l'établir, le Diplôme

d'agrégation à l'Apostolat suffit,

ËUe propose à ses Associés le premier et le deuxième
Degrés de l'Apostolat, c'est-à-dire l'offrande quoti-

dienne au Sacré-Cœur et à Maris ; elle leur demande
en outre trois promesse^ spéciales, à savoir: i® de

communier quatre fois l'an, aux jours désignés par le

Directeur ; 2® de ne pas blasphémer, d'empêcher, au-

tant que possible, et de réparer le blasphème
;
3^ de

combattre le fléau de l'intempérance en s'abstenant

d'aller boire aux cabarets.

BUeleur 4onne de plus une organisation spéciale

que l'on trouvera expliquée dans le manuel de l'Apos-

tolat et dans le lyivret des constitutions de la I^igue.

5.— I^ PETII^E WGUK DES CADBTS DU
8ACRâ-C(EUR.

I«a Petite I/igue est une forme spéciale de l'Aposto-

lat de la Prière pour les jeunes garçons depuis leur

première communion jusqu'à l'âge de 16 ans. Pour
l'établir, le diplôme d' ^'^'^égation de la paroisse suffit.

Préserver les jeunes garçons des dangers auxquels

ils scmt exposés, surtout à la s(»rtiede l'école; les con-

server ^ans la ferveur de leur première communion

"

j^rt*
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par la pratique de la dévotion au Sacré-Cœur^ par la

fréquentation régulière dea sacrements ; et, pour cela,

les mettre en rapports constants avec le prêtre, afin

qu*il les dirige, les instruise, et en fasse de vrais chré-

tiens tout dévoués à Jèsus, à l'Église et aux âmes :

tel est le but que se propose la Petite Ligue.

Pour atteindare ce but, elle propose aux Cadets l'of-

frande quotidienne au Sacré-Cœur et à Maris, et la

communion générale mensuelle. KUe leur demande,

déplus, trois promesses, k savoir : i** d'éviter les ju-^

rements et les imprécations ;
2® de fuir absolument la

compagnie de ceux qui tiennent des conversations li-

cencieuses ou impies ;
3** d'assister régulièrement, au-

tant que possible, au catéchisme de persévérance, s'il

s'en fait dans la paroisse.

Elle leur offre une organisation toute militaire, dont

on trouvera le détail dans le manuel de l'Apostolat et

dans le lyivret des règlements de la Petite Ligue.

6.— I,'APOSTOI,AT DANS I.«S MAISONS

D'ÉDUCATION.

On l'y établit d'ordinaire avec ses trois Degrés et on

y ajoute la pratique si fructueuse du Trésor du Cœur
deJésus. (Voir le manuel, p. 64. )

7.— I,KS COMMUNIONS RÉPARATRICES

GÉNÉRAI<ES.

Les Associés de l'Apostolat peuvent gagner une in-

dulgence plénière chaque mois en s'approchant en-

semble de la sainte Table au jour et à l'heure fixés par

le Directeur local. Ces communions générales répa-

a'
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rmittê sont dottbleideiit r^pamirtc^s, préfdêêîiitûi
pafceqtt*eUt8 8ont^/»Mi/«f. I^s luliis du Cœur 4e
Jtsm ne se contentent païf de réparer les communions
sacrilèges par la ferveur avec laquelle ils s'approchent
de la sainte Table, mais ils réparent aussi» grâce à
rédification de leur concours, Tabandon auquel est
condamné Jâsçs dans le sacrement de son amour, par
rindifférence d'un si grand nombre de chrétiens.
Remarquons ici que dans les paroisses où, à cause

du petit nombre des confesseurs, il serait difficile d'in-
viter tous les Associés à prendre part à la communion
générale le même jour, les Directeurs peuvent, sans
préjudice pour l'indulgence, diviser les Associés par
groupes^ inviter tel groupe pour tel jour, et tel autre
|»ur un autre jour. (Voir le manuel, p. 85.)

8.— 1,18s INSI6KSS BE VAPOdTOI^T.

a) Le scapulaire du Sacré-Cœur qui consiste en une
petite image du Sacré-Cœur, peinte ou brodée sur un
morceau d'étoffe avec Pinscription : Que vo&e règne
arHveJ Ce scapulaire a été approuvé comme iièigne
officiel de l'Apostolat et, comme tel, enrichi d'indul-
geuces par un Rescrit de Pie IX, en date du 14 juin
1877. Tous les Associés devraient le porter sur leur
cœur.

h) Les insignes tnHaUiques, destinés à être portéd
çartérieuxement. Ce sont i^^la ctoix-médaiUe des Zé-
lateurs et des Zélatrices; a«> la croise émaîUéê des
Associés

;
3*» le grand médàillon-insi^e de la X4gae

des hommes, si on le préfère
; 4**l'in«gnedés Ca^ts

du Saeré^^œur
; 5^le bouton-Mgne en ttsi^^um

-41
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l«i collèget et parmi les jeunes garçons des paroisses.

Ces insignes ne sont nullement obligatoires.

9.^ es QUE COUTB I,*ORGANISATlON DU
I^'APOSTOI^AT.

Pour couvrir tous les frais une pcûte cotisation an*

nuelle de 5 cts, prélevée par les Zélatrices sur chaque

Associé, suffit amplement et il restera encore une petite

balance à l'acquit de la caisse de la Trésorière.

Supposons qu'il s'agisse de former 30 Quainzaines

dans une paroisse ; voici quelles seront les dépenses

pour la première année :

30 listes d'enrôlement ..... "^ .08.

450 billets d'admission 45.

450 scapulaires du Sacré-Cœur . . 2.70.

30 abonnements au Mbssagbr . . laso.

30 abonnements à I'Ai^manach
MJtnawi* (billets mensuels) . . 4.50.

36 Ouide des Zélatrices ... . .75.

I registre ......... .50.

Total . . . 19.48

I^es 450 cotisations de 5 cts rapporteront I23.50.— H
restera, par conséquent, un surplus de I3.02.
Quant aux manuels de l'Apostolat, insignes mÊtàH^

Uc}ues,etc., les Associés qui désirent s'en, procurer,

i^ iu^ètent chez la Trésorière. I^es profits provenant
de la vente de ces objets, çt le surplus dont il y vient

d*ètre question sont employés^ à l'cwnementatlon de

^'^i
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l'autel du Sacré-Cœur ou à d'autres fins en rapport avec

l'CEuvre.

lO.— I,E BUREAU CENTRAI, DU SACRÉ-CCEUR.

Les éditeurs des MESSAGERS du Sacré-CcEur ont

été chargés par le Directeur général de l'Apostolat de

pourvoir, chacun dans sa région, les centres de l'CBu-

vre, des objets de propagande, tels que billels, manuels,

insignes, diplômes, etc. Le Bureau du MESSAGER Ca-

nadien est donc comme le Bureau central du Sacré-

Cœur ou de l'Apostolat pour tous les centres canadiens.

Le Directeur du Messager sera toujours heureux

de donner soit de vive voix, soit par lettre, tous les

renseignements désirables au sujet de l'Apostolat de

la Prière. Il enverra gratis, sur demande, le catalogue

des publications (françaises ou anglaises) et des autres

objets que l'on peut se procurer au Bureau central du
Sacré-Cœur.

On est prié de toujours se servir de l'adresse suivante :

Boîte 2431.

LE MESSAGER CANADIEN,

144, Rue Bi^eury,

Montrêai,, Canada.

.-_...




